
Il faut être massivement dans la rue le 6 novembre
Fait  exceptionnel  dans  l’histoire  sociale

du  pays,  pour  la  7ème  fois  depuis  le  début
septembre, une journée nationale de grèves et
de  manifestations  unitaires  s’est  illustrée  par
270  cortèges  et  près  de  2  millions  de
manifestants.

C’est un cinglant démenti pour tous ceux
qui annonçaient un simple "baroud d’honneur
de salariés résignés".

La puissance de cette journée est aussi
lourde de sens au lendemain du vote solennel
de la réforme des retraites par le Parlement.

La  forte  détermination  des  salariés,  des
retraités, des jeunes est aujourd’hui, en pleine
période  de  congés  scolaires,  une  réponse
spectaculaire au gouvernement et au patronat

qui  appellent  à  ranger  les  banderoles  ou  à
passer à autre chose.

Tous les travailleurs savent que cette loi
ne  vise  pas  à  sauver  les  retraites,
contrairement à ce que prétend Sarkozy, mais
à  garantir  les  profits  des  capitalistes  et  des
banquiers  dans  cette  période  de  crise
économique.  Et  après  les  retraites,  ils  ont
prévu  de  s'attaquer  à  la  Sécu,  tout  en
continuant à licencier à tour de bras, à détruire
les services publics  et  à bloquer les salaires
malgré l'augmentation des prix des produits de
première nécessité.

Le  grand  patronat  veut  que  le
gouvernement  nous  fasse  les  poches,  et
Sarkozy obéit !

Alors, il faut continuer à manifester contre la nou velle loi sur les retraites que vient de 
voter le parlement. Il faut les obliger à retirer c ette loi, comme ils ont été obligés 

d'abroger la loi sur le CPE (Contrat Première Embau che) il y a 4 ans.

Le mouvement de grèves reconductibles
qui avaient commencé dans certains secteurs
a été soutenu par la majorité des salariés. Ces
grèves ont permis de mettre la pression sur le
gouvernement  au  moment  du vote  de la  loi.
Car  les  grèves  touchent  le  patronat  au
portefeuille, là où ça lui fait mal.

Le  mouvement  de  contestation  doit
continuer  !  Il  faut  montrer  au  patronat  et  au
gouvernement  qu'il  n'en  ont  pas  fini  avec  la

lutte des salariés. Ce n'est pas parce qu'une loi
est  votée  qu'elle  est  intouchable.  Si  la
contestation  continue,  nous  pouvons  faire
céder le gouvernement.
C'est pourquoi il faut être dans la rue samedi
prochain  6  novembre.  Si  cette  manifestation
est un succès, cela  sera un nouveau signal
d'encouragement  pour  tous  ceux  qui  veulent
se battre pour  faire abroger cette loi

. 

Nous pouvons, tous ensemble, contribuer à relancer la mobilisation contre 
cette loi scélérate et imposer une réforme des retr aites juste et solidaire.

Si  la  contestation  dure,  si  elle  s'élargit,
cela empêchera le gouvernement de lancer de
nouvelles attaques contre le monde du travail.
Cela l'empêchera ensuite de continuer à s'en
prendre  à  la  Sécurité  Sociale,  en  diminuant

encore les remboursements de médicaments.
C'est  pourquoi,  tous  les  travailleurs,  les

retraités,  les  chômeurs,  les  lycéens  et
étudiants  doivent  descendre  dans  la  rue
samedi prochain. 

Il ne faut surtout pas se résigner parce que la loi  a été votée. 
Ce que le parlement a fait, la rue peut le défaire !

Tous dans la rue samedi 6 novembre
à Angers 10h place Leclerc
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